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SENAT 
Fin de la séance eu jeudi » mai 1t13 

LA LOI DM FINAMOI» 
M OOUZY présent* un article additionnel 

stipulant aue oui ne aéra adin» dans aucune 
• itursUtn ou inveau, dui.e fonction pu-

s'il a's pas tait trois ans d» service un

it C*. CHABERT demande que les fonc-
tteanalr» revota*» aient leur av*nc*m*»t 
« l'ancienneté suspendus ttenf»n*Je

t * • •** 
qu'il» auraient dû paaaer au réarment. 

Le Gouveruesasot. par la vole de M BOL 
StELY et le rapporteur de la Commlaaion 
• int d'avis qu libérait prélérable d'attendre 
te discussion de U loi sur le reerutetneni 

Ou -borde l'article 40 concernant les com 
positions des Commissions Ue placement ues 

LeTséns» adopte un amendement _dt M 
OCUJJER leoees» à ce q y * " J * " ^ " - ? - 1 

S m i l l a i eaaavrt aeM S*».sa» •aMjtate^ea 
i s «âmi—ri si»»'«a" 

4c >w rarttcte *> est adopte. 
.séance levée S • h. 90 
Séance oe matin et cette après-mal. 

CHAMBRE te DEPUTES 
Ftn de la séance du jeudi n mai itiS 

La* pol i t iques f i n a n c i è r e 
cHi G o u v e r n e m e n t 

Is. DUlSXMrT termine «n disant que son 
but a é téd» «tsar des moyens de trésorerie li
mita* S teur objet. 

_ OAILLAUX A LA 
i M CASXAITX rend tout d'abord Justice à 
l'uxuérience du ministre des Flnam.es. 

Usa demande si l'on ne va pas rentrer 
d a n s 1ère ancienne des budgets extmordi 

n examine d* quelle façon on veut trouver 
rtes ticuitëe qui sont nécessaires et il ajoute : 
™L» nouvel impôt pourrait s'appeler la se-

l^JÏÏÏS^Siïiï^ •« '*•»!«.* 
1 Am. VcereteenT Tftràtrrters de ces dernières an-
l ^ ^ S ^ s b S T c n i s n Itaeler Is situation 
jteStt • s t j y f r ' ' 1 «V avait aucun dette» (Bx-

KV\ crlUque les M6 mlUlons d-'lm-
• puis remprunt d'un milliard 

_• M> Gouvernement. Ce* solutions, 
' U nouscondnisent S nouveau su budget 

rt^^tan^înTeosurie article par article, le» 
^ ' S u à J T P S ^ ^ V . proportion, du 

if^VlKSSST fait constater que les taxes 
tmti s proposée» dans son projet portent pres-
Sûe uniqueoaartt sur les fortunes assises. . 

La clôture est prononcée. 
n u s t e a n «rdsis du Jour sont proposés. 

LA QUESTION DE CONFIANCI 
te. BAirTHOtJ dsclsre qu'il ne peut accep-

ISTl'ordir* du Jour GHEUSI et pose la question 

La Chsanare est aouteuse 

LOttemeu * • • » • » • r r SIMPLS 
• • T VOTE 

««la à L'ordre du Jour pur 

r simple. 
M BARTMOU. - Je rscostrte. 

1U v»lx asntreSSS. 
LtUOTION DtIN O U t i n U » 

- M DESCHANEL fait connsitre le résultat du 
avjce pour l'élection d'un questeur. 

Ont^Sa i ÏTJt t f . Mathls 1*53 voix; CoUisrd, 
tût- Gallois l i t . 
^ J n second tour Aura lieu cette après-midi 

Séance levée à 7 h. 45. Séance après midi 
l'interpellation sur les inondations. 

i Gazette du Nord 
! . . , i . 

On annonce la m o n : 
w * A AMIENS, tte M. l'sJSbé eules 

ajasnnn ancien curé de Fretin, qui a suc-
jcombé à la suite d'une douloureuse opéra-
Soin. Cotte mort affecte douloureusement 
M le vice-doyen honoraire Charles Gœman 
ait M te vicaire-général Lecomte, supérieur 
du'Grand Séminaire de Saint-Saurv*. frère 
«t nevou du défunt. 

•v*», A «IMAM, où 11 habitait depuis sa 
arda* à as retraite, du général d* division 
I Arewr du Mssstel e* Oatsshy, commandeur 
d e U Légion d'honneur. 

v . 4 Bergues, en 1837, 1* général du 
Hamel, entrait à SatnWOyr, er. 1B56. 

A s a sorti* de l'école de cavalerie de Sau-
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mur, il fut, sur se. demande, avec le grade 
de sous-liesjtenant, affecté en Afrique, au 
7* chasseurs, qu'U devait, pins tard, oom-
mander comme coéonei. hn le7v-71, U fai
sait partie de l'acmée de l'Ouest, comme 
attaché à l'étai-major du geaénal Caejasy. 
Il fut, à cotte époque, nommé chevalier de 
la Légion d'honneur. 

Après avoir occupé différents postes, où 
il se signala par ses hautes qualités de tac
tique militaire, il fut appelé, en 1897, com
me général de division au commandement 
supérieur de la cavalerie de l'Algérie et de 
Is Tunisie, puis nommé inspecteur général 
de cavalerie à Dijon et commandeur de la 
Légion d'honneur. 

Le général du Hamel était Flamand par 
sou père, dont la sœur fut l'épouse du 
député Dahau de Staplande, longtemps 
maire de Bergues, et mort sénateur en 
1877. Le général s'était allié, en 1863, â une 
famille du pays, en épousant, à Cambrai, 
Mlle Louise de Cbauny. 

« A o e u z i K S , de Mate Léon I al» 
pieusement décédas à 1 âge de 77 ans , 
après quelques jours seulement de mala
die-

v » Jeudi, à dix heures, ont eu lieu en 
l'église N-D. de Lourdes, ù HAZE-
BhOUOK, les funérailles de M. I* docteur 
Lsgillofi, conseiller d arrondissement, mé
decin de rhospice-bopital. 

De nombreuses personnalités de la ville 
e t de la région y assistaient. Au clergé pa
roissial s étaient joints MM. Hidden, 
supérieur du collège StJacques ; Cremon, 
économe du Petit-Séminaire ; Baron et 
Seyasau. 

Au cimetière, plusieurs discour* furent 
prononces. Retenons seulement les der
niers mots de l'adieu adressé par M. le 
docteur Hémerv S son ami : 

« La vie de notre confrère quoique brève 
fut bien employée et surtout réservée à 
l'exercice de la profession... 

» Doué d'une volonté ardente et de ce 
merveilleux stimulant de la vie qu'est la 
jeunesse, il donna sans marchander son 
temps et ses forces ; on te vit au chevet de 
toutes les infortunes et de toutes les mi
sères et sa grande bonté proverbiale lui 
valut de très nombreux malades auxquels 
il donna ses meilleurs soins. A ce dur la
beur ses force* faiblirent rapidement, et 
c'est avec la conscience du devoir accompli 
qu'U vit venir Ta mort... 

« Cher confrère, reposez en paix en 
attendant le jour où Dieu récompensera 
les consciences droites et les hommes de 
bonne volonté. 

Ncus recommandons sux prières l'Am* 
des défunts' et offrons à leurs familles nos 
chrétiennes condoléances. 

Itru$. Marie, Joseph (7 ans et 7 guarani ) 

ww On nous annonce les fiançailles à 
LILLE, de M. Marsel UwaatM avec MU* 
Suzanne Olivier, et de MM* Marle-Loulee 
Lareohe avec M. Roger Dsamartt. | 

ont été prêtés à la classe ouvriers pour la 
construction de 500 maisons ealubres ap-
uurtiuiant à l«urs occupante. 

CONCOURS DC JUMENTS POULINIÈRES 
ET OE POULICHES OE OROt TRAIT 

Trois concours dapartementaux de ju
ments poulinières et de pouliche* de gros 
trait, âgées de 3 ans, auront lieu en 1913 : 

1" A Douai, le 28 juin, pour les animaux 
dea arrondissements de Lille, Douai et Va-
lencienne.*-

2° A Cassel, le 3 juillet, pour i ts ani
maux des arrondissements de L'unkerque 
et d'Hazcbrouck. 

> Au Gâteau, le C juillet, peu- les ani
maux des arrondissements a ÀVAnMC et de 
Cambrai. 

Les demandes d'admission ù c>~s con
cours devront être déposées à la mairie de 
Douai, avant le 23 juin : â m PM rie de 
Cassel. avant le 28 juin : I lu ou'.rie du 
Cateau, avant te 1" juillet. 

CONCOURS SPÉCIAUX D'ANIMAUX 

Le Ministre de l'Agriculture vient de dé
cider que tes concours spéciaux des races 
bovine fia mainte, bleue du Hainaut et 
Hollandaise, auraient lieu en 1913 dans 
les départements suivants et bénéficie
raient des subventions ci-après : 

1* Concours spécial de la race bovine 
flamande (Pas-de-Cateàs), 10.000 francs. 

2* Concours spécial de la race bovine 
bleue du Hainaut (Nord), 3000 francs. 

3* Concours spécial de la race bovine hol
landaise (Oise), 3.600 francs. 

Tous les éleveurs de notre région peuvent 
prendre part à ces divers concours. 

En ce qui concerne le concoure de la 
race hollandaise, U faut espérer que, puis
que té département de l'Oise est choisi pour 
le concours, les plue grandes facilités se
ront données aux concurrents du Nord et 
du Pas-de-Calaie pour y participer. 

D'autre part, il a été décidé que le con
cours de la race bleue du Hainaut, réservé 
au département du Nord, aurait lieu au 
Quesnoy, le dimanche 29 juin. 

3.000 francs de prix sont réservés à ce 
concours. Les inscriptions seront reçues à 
la préfecture jusqu'au 20 juin. 

L'arrivée des animaux devra être effec
tuée avant 8 heures et demie pour le classe
ment par catégorie. 

Le jury fonctionnera à 10 heures 1/2. 

FUNERAILLES 
KM.liCHANOMEBOEDT 

C u r e d ' E s t e i r e s 

ÉCHOS 
BIENS VOLES 

Les biens ayant ans; aiteiyu à la fabrique 
de l'église de Saint JanS-Gappel sont attri
bués au bureau de bienfaisance. 

NOUVELLES MILITAIRES 
Esots spéelale sailrtatr*.— Les candidats 

inscrits pour subir les épreuves écrites, 
dans la ville de Lille, du ("encours pour 
l'admission à l'Ecole spéciale militaire en 
1913, sont Informés que lesdites épreuves, 
axées aux 9, HJ, 11 et 12 juin, auront lieu, 
cette année, dans une des saÉee du Lycée 
Faidherbe, 4 Lille. 

Départ d* réserviste* pour Stesonn*. — 
Les réservistes du 16* chasseurs a, pied, 
formant le i8* bataillon, arriveront h LUI* 
jeudi matin pour accomplir une période 
de dix-sept joura 

Ils s'embarqueront dans la soirée pour 
ae rendre au camf de Slssonne, où ils res
teront quinze jours. 

Vm Importante manesuvre d* garnison 
a eu lieu jeudi aux environs d* Maubeufa, 
sous la haut* direction du général de 
Langle de Cary, membre du Conseil supé
rieur de la Guerre. 

Y ont pris «art : le 8*», le 127*, 1* léo* et 
un escadron de cuirassiers. 

HABITATIONS A DON MAROHÉ 
Par arrêté ministériel du 28 mai 1913, 

M. Maxime Ducrooq, notaire à Lille, vice-
président du Comité de Patronage des 
Habitations à Bon Marché et de la Pré
voyance Sociale du Département du Nord, 
est nommé membre du Conseil supérieur 
des Habitations à Bon Marché. 

On sait que M. Ducrocq est en outre fon
dateur et président de l'oeuvre lilloise des 
Jardins Ouvriers, l'une des plus impor
tantes de France, qui compte environ 700 
jardins répartis en 28 groupes dans tous 
les faubourgs ds Lille. 

Il est aussi un zélé promoteur, dans l'ar
rondissement de Lille, de l'application de 
la loi de 1908 dite loi Ribot. rrace ù la
quelle, en deux an», plus de trois millions 

La ville d'Estaires a fait hier à son curé 
de grandioses funérailles. Elles furent 
dignes et du pasteur dévoué qu'elle u perdu 
et de la fidélité religieuse, de la j/Jelé dont 
eUe se fait gloire. 

Toutes le» maisons de la punisse 
avaient arboré le drapeau ratit.nal en 
berne et cravaté de crêpe. Les becs de gaz 
allumés et valiéi dans les rues qu'allait, 
pour la dernière fois, parcourir celui qui si 
souvent depuis 31 ans y avait exercé son 
ministère sacerdotal, l'immense cortège 
des œuvres qu'il a fondées et qui le cor (lui
saient à sa dentiers demeure en ce monde, 
ht foule qui se pressait te long Uu t creours 
ou suivait le char funèbre, l'église en deuil 
aoctieiUant dans ses vastes nefs toute cette 
multitude pour un dernier office divin 
célébré en présence de la dépouille mor
telle du pasteur, tout disait la désolation 
des coeurs et montrait qu'un vide s'était 
creusé dans les familles comme dans la 
cité, et que chacun en sentait la douleur. 

Involontairement les yeux cherchaient 
celui dont la volonté commandait, dont la 
parole organisait, dont la seule présence 
mettait l'ordre dans les longs cortèges d* 
procession, et l'on ne pouvait se faire à la 
pensée que c'était lui, muet aujourd'hui et 
pour toujours, que c'était son cadavre 
qu'emportait le corbillard. 

L'influence de ce prêtre avait été si pro
fonde sur les Ames, l'emprise de cet hom
me sur tout son peuple avait été si puis
sante, qu'il s'était pour ainsi dire identifié 
avec sa paroisse et que si son nom était 
peu connu, on connaissait partout le Curé 
d'Estarres. \ 

LE OORTEOE 

Décrire le cortège funèbre, énumérer les 

Groupes qui le composaient, c'est encore 
aire l'histoire de son ministère. 

On y voyait tenant la tète et conduisant 
la marche les gymnastes de Jeanne-d'Arc, 
sa dernière création, les groupes pieux 
d'enfanls de Marie, d'enfants des écoles, 
les Dames des confréries diverses avec 
leurs bannières te collège du Sacré-Cœur, 
les écoles catholiques de garçons, les mem
bres du patronage Saint-Louis et de la 
Jeunesse Catholique, le groupe des Infir
mières et des Brancardiers de Lourdes, 
suivis des prêtres me-nbres du Comité des 
pèlerinages dont il était le très aimé pré
sident, le» Confrères du T.-S. Sacrement, 
le Cercle de Saint-Joseph, la Société des 
Anciens militaires et de» Secours mutuels, 
la Société des Sauveteurs du Nord dont il 

faisait partie, l'Association des Combat
tante médaiilés de 70 et pour terminer ce 
long cortège, la Musique municipale dont 
les accords funèbres alternaient avec les 
chante liturgiques exécutés par la maî
trise paroissiale. 

Le clergé s'avançait ensuite très nom
breux, on a compté dans laasistance plus 
de cent prêtres. Citons parmi eux MM- les 
Doyens de Morbecque, de Notre-Dame à 
Tourcoing, de Saint-Maurice à Lille, de 
Sainte-Elisabeth à Boubaix, de Templeuve, 
etc., MM. les abbés Catteau et Wicart, an
ciens supérieurs du Collège d'Estaires, 
MM. l'abbé Bondueile et les prêtres ori
ginaires ou ancien» vicaires d'Estaires, 
MM. les chanoines Vassart, Debaecker, 
Delsaux, Colpin, Langlade. Pionnié, Poul-
let, lluet, Bécuve. Ruyseen, etc., M. le 
Vicaire général Limant, représentant de 
Monseigneur l'Archevêque. 

M. le doyen, de Merville fit la levée du 
corps, chanta la messe et fit la conduite 
au cimetière accompagné de MM. les curée 
de Doolieu et dTlaverskerque. 

Le* burettes étaient portée* par M. l'ab
bé Mareant ; M. l'atabé Mas-muse portait le 
christ. 

Autour du char funèbre te» gymnaste» 
et les pompier» faisaient la haie. 

Le» coins du poêle étaient tenus par 
M. le curé de Neof-Berauln et M. te maire 
d'Estaires. M. Watine-Tajftn, président du 
conseil paroissial et un délégué des Sau
veteurs du Nord,M. le chanoine Descanvcs, 
vice-pi^stàerat du comité des pèlerinages, 
et M. Prosper Rigot, secrétaire de l'Asso
ciation des Brancardiers de Lourdes. 

M. le capitaine Nevet, neveu de MM. les 
chanoines Boedt, conduisait le deuil, ac
compagné par M. l'abbé Feuillet, supé
rieur du collège. 

D. était suivi de MM. le» vicaires de la 
paroisse, des membre» du conseil'parois
sial et du conseil municipal ayant A leur 
tète MM. les adjointe. 

LA MESSE 
L'offrande faite de deux côtés à la fois 

dura jusqu'après la messe ; on distribua 
aux assistante plus de 4 mille images-sou
venirs avec le portrait du curé d'Estaires. 

A l'Issue du service funèbre et avant de 
donner l'absoute M. le vicaire-général La-
mant monta en chaire pour recommander 

; aux prières et au pieux souvenir des pa-
i roissieus le bon, l'excellent, le regretté 
. curé qui pendant 31 ans s'était dévoué, 
I usé au service de leurs âmes. C'était un 
' prêtre de grande foi, d'ardente Diété, de 

zèle inlassable pour la beauté dû temple 
de Dieu et pour celle plus précieuse en
core des Ames ; homme d'absolu dévoue
ment & tous ses devoirs U s'est appauvri 
pour soutenir le* œuvres sociales et cha
ritables qu'U avait fondées dans la pa
roisse ; U ne comptait jamais avec ses 
forces, avec sa santé quand il s'agissait 
de faire le bien. L'organisation des pèle
rinages diocésains a été la grande œuvre 
de ses dernières années ; il y cherchait la 
gloire de Dieu et le triomphe de Marie, 
sa Mère du Ciel qu'il aimait tant. Il est 
mort à la tâche, s u retour d'un pèlerinage 
à Rome où il était allé rwier une dernière 
fois sur la tombe des *martyrs, dire au 
Pape sa fidélité et sa soumission et où 
Dieu lui fit la grâce de gagner les indul
gences d'un dernier iubilé Le souvenir 
d'un tel pasteur ne saurait périr dans la 
nvémoirs d'une population comme celle 
d'Eistalres. 

Telle est aussi la louange que redirent 
au cimetière sur la tombé de M. Boedt, 
creusée au t ied du Calvaire, les trois dis
cours de M. Auguste Watine, conseiller 

; d arrondi-^emant, parlant au nom du con-
! seil municipal, de M. Prosper Rigot au 

nom **» Brancardiers de Lourdes et d'un 
jeune orateur de la Jeune«»e catholique, 

i Nous dornierons demain le texte de ces 
; disceure que liront avec émotion ôsux qui 

ont connu M. Boedt et n'ont oas eu te 
consolation d'assister à ses funérailles. 
Les paroissien» d'EsfUre» et les fervents 
de N.-D. de Lourdes les garderont comme 
des pare , où revit le viswireux caractère 
sacerdotal He relui qui restera longtemps 
te sure d'Estaires. e ^ 

EN ISLANDE 
Le « Notre-Dame de la Mer » vient de 

quitter la baie de Seydisfjord se rendant 
; A Mlddleabourg et ayant à sa remorque 
i un chalutier de Boulogne désemparé. Jus

qu'au 27 courant. U avait assisté 27 navi
res, donné 28 consultations, rendu 2 hom
mes guéris à leurs bâtiments, hospitalisé 
7 autres. Il a distribué 400 lettres et reçu 
pour la France 290 autres. 

Le bateau-hôpital a commencé une croi
sière dans la mer du Nord auprès du 
Degger-Bank et du Fteher-Bank où sont 
occupé» actuellement de nombreux Grave-
finois et Boulonnais. 

L'AVIATION J J L A BfUYELLE 
Le capitaine d'Estirac, du contre de 

Reims, pilotant un Deperdussin, parti de 
cette dernière ville mercredi, à 5 h. 1/2 du 
soir, est arrivé à la Brayelle à 7 heures 1/2. 
Il aval teffectué le traiet en 2 heures et 
d'une seule traite. Il comptait jeudi re
joindre son point d attache, mais du lever 
du soleil jusqu'au crépuscule, le vent souf
flant en tempête dan» les campagnes il 
dut différer son départ à vendredi, srtoute-
fois te temps le permet. 

IMPERIALE VOYAGEUSE 
A DUNKERDUB 

L'impératrice douairière de Russie, Ma
rie Feodorowna, veuve d'Alexandre III «t 
sœur de la reine Alexandre d'Angleterre, 
est passée jeudi matin à 6 heure» 55 en 
gare de Dunkernue, venant d e St-Peters-
bourg, par la Belgique. 

La gare était gardée militairement, et 
sur 1* quai se trouvaient MM. Busaière. 
représentant te sous-préfet, le capitaine dâ rsdannerie ThiUard, MM. Bedon, chef 

gare et Detraux. vlce-conaul de Russie. 
Dons te train impérial composé de wa

gons blèndés aux stores soigneusement 

baissés, avaient pris riaco a la frontière 
deux inspecteurs de la Compagnie, MM. 
Lachaunie et Bernier et M. Delbove, com-
misaaiie spécial 

A 7 heures 10 le train repartait sur Ca
lais après avoir changé de locomotive-

L'impératrice va comme chaque année 
passer quelques nomniamn A la cour d'An
gleterre. 

• A W O - W V -

L e r e n f l o u e m e n t 
d u « G o l d b e c k 

A DUNKERQUE 

Le procès engagé à propos du renfloue
ment du vapeur allemand, par un remor
queur anglais, défraie de nombreuses con
versations dans les milieux maritimes. 

La Société dunkerquoise de remorquage 
allait traiter avec le capitaine du « Gold
beck » pour une somme de 4 à 500 livres 
sterling, soit 10 A 12 mute francs quand les 
représentants des assureurs s'engagèrent 
avec le remorqueur anglais « Lady-Oun-
daU » qui opéra te sauvetage, mais ré
clame à présent deux mille livres, soit 
50.000 francs-

Une entrevue a eu lieu jeudi à Calais en
tre M. Bourbonneau, représentent de* as
sureurs et le président de la Chambre de 
commerce de Douvres à qui appartient le 
« Lady-Crundall ». 

UNE GREVE 
a u x M i n e » d ' O s t r i e o u r t 

Mercredi soir, les ouvriers de la fosse 
n* 4, des Mines d'Ostrieourt, se sont refu
sés à descendre, sous prétexte que leurs 
salaires étaient insuffisants. 

Jeudi matin, tes mineurs travaillant à 
l'abatage ne se présentèrent pas non plus 
au travail. 

Le chômage est donc complet à la fosse 
n° 4. 

Une délégation se présentera à la Direc
tion pour y faire valoir les réclamations 
des grévistes. 

L ' E x p l o s i o n d e P é t r o l e 
DE LA RUE OIOERON, A ROUBAIX 

L'état d'Angèle Léliaert qui a été brûlée 
à la suite de l'explosion d'un bidon de 
pétrole, rue Cicéron, est toujours grave. 
Elle a passé la nuit de mercredi à jeudi 
en proie à de vives souffrances ; jeudi soir 
son état ne s'était guère amélioré. 

-wv-o-<vw— 

U n e c h u t e d e 4 m è t r e s 
A DOUAI 

La petite Gilberte Monsart, 12 ans, de
meurant 74, rue des Ferronniers, voulant 
dépendre les rideaux d'une fenêtre ouverte 
au 1" étage de la demeure de ses parents, 
perdit l'équilibre et tomba d'une hauteur 
d* 4 mètres sur le sol, après avoir passé 
a u travers d'une vérandan. La pauvre en
fant a été coupée au bras droit et porte 
des ecchymoses à la jambe gauche. 

Un b l o c d e p i e r r e 
t o m b e e u r u n m i n e u r 

A ONNAINC 

Mercredi matin, à la fosse Cuvinot, le 
mineur Tel, Agé de 34 ans, demeurant rue 
de la Rénubuque, travaillait au fond de la 
mine. Soudain un bloc de pierre se déta
cha et lui tomba sur tes reins et sur la 
main gauche qui fut écrasée. 

Remonté il fut conduit par l'ambulance 
à l'Hôtel-Dieu de Valencieraies. Tel souffre 
beaiucouj. des reins et devra sans doute su
bir l'amputation de la main. 

UN TRAIN DERAILLE 
A STEENBEOOUE 

Trois wagons d'un train de marchan
dises, venant de Lena, ent déraillé mer
credi à 11 heures, près de la gare. Les 
dégâts, purement matériels, son peu im
portante, mais la voie ne put être dégagée 
qu'une heure et demie plus tard. Un ser
vice de transbordement fut opéré et une 
machine de secours fut envoyée d'Haze-
brouck. 

Un train spécial au départ de cette gare 
sur Dunkerque fut mis en marche A midi 
vingt-cinq pour assurer la correspondance 
du train de Parte. 

Un retard assez considérable survint de 
ce fait 

ww)'W% . — 

Un s o l d a t r o u b a i e i e n 
v e u t e e t u e r 

A AVESNE8 

Puni de six jours de prison pour être 
sorti de ,1a garnison sans permission et 
s'être mis en civil te soldat René De-
craene, de Roi avait, a tenté de se suicider 
mardi, dans te local disciplinaire, vers 
quatre heures du soir. 

Decraene s'est coupé l'artère du poi
gnet avec une lame de rasoir américain 
dissimulée dans te bas de son pantalon. 

D a dit qu'il recommencerait. On le sur
veille étroitement. Allons, un peu de cou
rage I . . „-

EMINCE N U R AUTOS 

M O T E U R I N E 

\3n i n s t i t u t e u r j 
a n t i m i l i t a r i s t e ^ 

A VALENCIENNES 

On sait l'émotion soulevée lorsque laJ 
presse dévoila ce fait : un douanier aura i t 
été surpris apposant un placard antimé-1 
Utariste. j 

Le niéme fait vient de se produire A'1, 
Anzin ; mais ici, il revêt un caractère de; 
gravité exceptionnelle, car l'auteur, de. 
l'affichage est un instituteur de Valencieu-. 
nés, conseiller municipal, ancien..adjoiri^ 
au maire d'Anzin, qui fit beaucoup parler1 

de lui déjà — le citoyen Copin. j 
Ce remuant éducateur de la jeunesse au-j 

rait été surpris, dons la nuit de lundi à 
mardi, apposant sur les murs de l'écote 
maternelle de la place de la Mairie, des! 
affiches contre le maintien de la classa 
sous les drapeaux et la loi de trois an*. 

Un conseiller municipal r aidait, paraît-' 
il, dans sa besogna 

Une enquête est ouverte par l'autorité' 
académique sur ce grave incident 

La f r a u d e e n a u t o a A n o r j 

Un automobile venant d e MacquenodsaJ 
chargé d'environ 600 lùtags de iabac, M 
été attaqué, près du Pas-Baya«k par te» 
douaniers Gervsris et Lacroix de MilOard. , 
Les douaniers, cachés dans-le remblai derj 
l'étang du Pae-Bayard, virent arriver àJ 
toute allure l'automobile- Us Jendjjjent 
aussitôt la chaîne chausse-trappe, mais! 
l'automobile franchit l'obstacle sans diffi-1 
culte. 

Les douaniers Gervaie> et Neveu -le-feu 
suivirent pendant 40 kilomètres et, finate-l 
ment, perdirent sa trace près du vfllaga", 
d'Iron. 

»u*H 

Un c a m i o n n e u r é c r a s e 
RUE DU VIEUX FAUBOURG 

A LILLE 
Jeudi après-midi, vers 5 heures, ML 

Emile Roussel, 50 ans, habitant rue d'Y-
pres, à Quesnoy-sur-Deule. «u servie» da 
MM. Lambert, blancnisseur, se trouvait 
dans la rue du Vieux-Faubourg, e n faoa 
de l'estaminet « A la Fin de la GOerre r>. 
Il conduisait une lourde voiture chargeai 
de fils d s lin. 

Soudain, au contact d''iwi rail, l'une dos 
roues subit un choc violent qui ébranla 
tout le véhicula Surpris le camionneur 
tomba de son siège dana 1» ruisseau s t 
eut le corps comprimé entre te borduna» 
du trottoir et une roue du véhicule. 

On eut beaucoup de mal A dégager la-
malheureux qui fut transporté dans u n * 
pharmacie. 

Les meilleurs soins lui furent donnés 
mais en vain. Un prêtre appelé en haie» 
put lui donner une dernière absolution, e t 
il expira vingt minutes après. 

Le corps sera reconduit à Queanoy-sur- ; 
Doute. . 

UN DRAME 
E N T R E É P O U X D É S U N I S 

A TOUROOINO 

Jeudi, à 1 heure 1/4, après un coUoquo 
très court et fort animé, A l'angle des " 
de Guisnes et du Collecteur, un homme 
tira 4J4i. couteau de s a poche et te f l a n t a ' 
ent ie les deux épaules a une femme. L'ar
me resta dans ta plaie. Un passant, M. 
Aiir<xi Vanoamme, is, retira st conduisit 
la victime a l'estaminet de la u Tour 
Eiffel «.< 

D autres passante s enmararent d* 1 hom
me et te remirent aux gendarmes He&teiter 
et Lecq. 

C'était encore un da ces drame» entii» 
époux 4"su"'ft — en l'occtmsnce, divorça» 
— dont s'alimente trop iraqueanrastat ls> 
chronique u-es journaux. 

Le mari, Knïile Hariein, 34 ans, '. né A 
Baiileul, rattaciseur A Uoubaix, rue Satea-
Antoine, a quitté s a femme voici deux ao*. 
â a vie est loin d'être exeuiolaire. Bots» 
autres défauts, U a celui da s'enivrer. IX 
était, a u monaent du drame, « eaoul com-' 
me la bourrique A Kobeapierre ». C 
dans cet état qu'U venait demander A sa> 
femme de reprendre la vie commune. , 

Mais oelle-iii, Sidonte Masseiis, 34 ans , ' 
soigneuse, demeurant avee s a soeur, r u * 
du Hainaut. W>, a obtenu te divorce a son. 
profit et fait condamner son mari A lui 
payer une pension alimentaire pour le dis» 
âgé de 11 <u«s, qui naquit de leur î >.in»>, • 
Elle refusa la proposition qui lut étai t 
faite. D où le coup de couteau qui lui fit 
•une plate profonoe mate, pieu grava, pèse 
lequel le mari se vengea.' 

La blessée fut, après avoir reçu dès 
soin* A l'estaminet de la n Tour Eiffel », 
reconduite au domicile da sa mare, r u * 
de la Potente, cour Liagre, où le docteur, 
Xtebuchy sutura la plate. 

Quant à Emile Herlein, il fut intenufé 
par M- Lenfant, commissaire. Ti est Jrafc, 
affecté de son acte qu'il déploie, ù" s'anj 
excuse en disant qu'U était ivra. 

La scène sanglante 
de Roncq 

Jeudi matin, M. te docteur Julien a pra~t 
cédé à l'autopsie du corps de M. Adolphe 
Naessens, qui fut tué par son â l s et sssa, 
gendre. Les constatations ont été trastes 
mises au parquet. 

*** *r*i*n 

L ' a s s a s s i n a t d e l a R e n t i è r e ] 
DE SIN-LE-NOBLE 

M. Certeux, juge d'tostrucTion, liquida, 
en ce moment avec une grande diligence, 
toutes les petites affaire» en cours, pour-
pouvoir se consacrer à celte de l'assassinat 
de Mlle Allés. Le magistrat instructeur 
aura fort à faire après avoir interrogé 
PeUt. Il aura entr'autre à le confronter 
avec son co-accusé Vandroth et à discerner 
la vérité au milieu des déclaratione da, 
ces malfaiteurs. 
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